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Il était une fois un riche bourgeois au grand cœur 
qui vivait heureux avec son épouse adorée. 

Mais le sort voulut qu’en donnant la vie, sa femme 
mourut en couche. Depuis, il vivait paisiblement 
avec son unique enfant, une fille vigoureuse 

aux yeux verts et aux cheveux couleur de miel.
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Lorsqu’elle eut neuf ans, son père, 
inquiet pour l'avenir de sa fille chérie, 
au cas où  il lui arriverait malheur, prit 

la décision de lui donner une nouvelle mère.
Il épousa ainsi une veuve de haut lignage
déjà  mère. Madame de Trémaine devint la
marâtre de son enfant et ses deux filles,

Javotte et Anastasie, ses sœurs par alliance.

Rapidement, la santé
du père déclina au

point qu’il fut inhumé
dans l'année qui suivit.

Dès le lendemain de l’enterrement, la vie de 
la petite orpheline changea du tout au tout :
détestée par sa marâtre et ses horribles

filles, elle devint la cible de leur méchanceté. 
Tant et si bien qu'elle finit par devenir 
une servante dans sa propre demeure.
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Eh ! 
Laisse-moi 
voir un peu !

Ouah… quel beau brin de
fille ! Trop belle pour 
être vraie ! Dommage, 
on la voit pas bien.

Rien à voir avec 
les deux guenons 
de la patronne.

ne me parle pas d’elles.
y’a Rien de tel pour
faire débander 

un honnête homme !

ne dirait-on pas
mon honnête
personnel sans

besogne…

Aaaah !

Je vais bien leur 
trouver quelques 

occupations… pourquoi
pas des tâches bien

ingrates, par exemple…

et voilà… 
Effet immédiat !

effec tivement…

Qui est là ?! 
N’entrez pas 

je vous prie, je…

…suis encore 
au bain.

Mais l'enfant grandit et 
le temps porta ses fruits.
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M…mère. Je vous 
en prie…je…

je suis toute nue…Cendrillon !

Ah !

petite sotte !
C’est moi qui t’ai 

élevée depuis que…

mais, Mère, je
n’étais qu’une
enfant… demain
je fête mes 

dix-huit ans.
…mon cher mari s’en est
allé. As-tu oublié que je

t’ai lavée mille fois
avec les domestiques?

oui… comme le
temps passe vite…

sèche-toi et Dépêche-
toi de t’habiller. 

Ce n’est pas le travail
qui manque.

Ce jour-là, , la Madame de 
Trémaine retrouva des sensations
qui l’avaient abandonnée depuis

près de neuf années. 
Depuis la mort de  son mari.

Cette sensation de 
chaleur qui gonfle 
irrésistiblement et 
se condense dans 
le bas du ventre…
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eh, la souillon ! 
qui c’est-y qui 
t’a donné de si
beaux melons ?!

on te donnerait
bien què’ques

courges pour les
accommoder !

sapristi !

Bien qu'héritière, le caractère docile et passif
de la jeune fille l’avait portée à  se soumettre
aux abus de pouvoir. Reléguée aux tâches 
les plus dégradantes, sa jolie peau blanche 

se couvrit de poussière tant et si bien 
qu'on lui donna le nom de Cendrillon.

Cendrillon était privée de toute vie 
sociale et ses sorties se limitaient à faire
les courses au marché. En ces occasions, 

sa beauté radieuse ne manquait pas 
d’attirer l’attention des passants.

Réservée, elle poursuivait
son chemin sans relever

les quolibets.

Cendrillon, était porteuse
d'une caractéristique 

adorable : sa toison intime
était en forme de cœur. 
Ce détail amusant peut
paraître insignifiant, 

mais l'avenir en 
décidera autrement…

Cendrillon était sans
aucun doute la plus 
belle fille du royaume 
et tout homme qui 
posait les yeux sur 
elle ne pouvait répri -

mer ses ardeurs.

Elle était bonne comme le pain 
et si bien élevée que lorsqu’il 
lui arrivait des embûches, tout 
ce qui pouvait sortir de sa 

belle bouche était…
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Comme bien des filles de son âge,
Cendrillon espérait rencontrer l'amour.

Parfois, elle faisait des rêves 
si peu chastes qu'elle se réveillait 

toute tourneboulée.

Dans ces moments-là, elle avait pour
habitude d’invoquer sa bonne fée. 

Celle que son père lui avait donnée pour
marraine et dont il lui avait si souvent

parlé en termes élogieux. 

Et elles n’avaient
pas non plus 

inventé l'eau tiède !

Daniel, le jeune
enfoiré.

Jérôme, le gros
enfoiré.

Léon, le chef 
des enfoirés.

Quant à  elle, c’était 
la reine des enfoirés.

bonne fée, Je vous en prie,
faites qu’un jour je puisse
rencontrer un brave garc,on
à qui je donnerai mon coeur.

Léon ! J’ai trouvé un autre
chat de gouttière à noyer !

quant à la
mienne qui était
bleue elle est
devenue verte !

Tu as vu ce que tu as fait,
idiote ? Maintenant que tu
l’as lavée, ma robe verte

est devenue bleue !

Mais non, regardez :
Vous avez juste

échangé vos robes.

Si Cendrillon était douce et belle, 
Javotte et Anastasie, étaient autant

méchantes que vilaines.

Les autres domestiques de la maison 
étaient Daniel, le cocher, Jérôme, le 
jardinier, et Léon, le majordome. 

Tous des lèche-cul et des enfoirés !
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tu as vu le
gros machin
qu’il a entre
les jambes ? 

Anastasie , TU N’ES 
QU’UNE débauchée POUR
AVOiR DES iDÉES PAREiLLES.

…c’est toi qui ...psss
psss... en regardant par
le trou de la serrure…

...psss...psss...

ce qu’il Était
beau… Et que
penses-tu de
Jérôme?

lequel ? celui 
avec deux pattes
ou celui avec 

quatre pattes ?

oh ! Tu n’as pas
honte ! la der-
nière fois…

C’est ainsi que la reine des enfoirés
observera sa belle-fille, le jour 
de ses dix-huit ans, en songeant
à  cette chaleur qui l’avait envahie 
la veille, en la voyant sortir de 
son bain, nue et sans défense.

Et elle n’était pas femme 
à  refouler ses pulsions.
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Je le trouve gros,
dégarni et moche.

gros et moche…
mais avec un 
gros kiki !

un gros et grand
kiki ! ah ah ah !

Oh… sapristi !

maladroite ! 
qu’as-tu fait ?!

J’suis désolée…

Ce vase était un de ceux
que préférait ton père ! 
Tu n’as aucun respect 
pour sa mémoire, 
mauvaise fille !

Qu’est-ce qu’elle a
encore fabriqué
cette bécasse ?

Chaque jour, on doit
faire les frais de sa

maladresse !

Je suis désolée,
mère !

Tu mérites une punition 
des plus sévères ! 

peut être alors honore-
ras-tu la mémoire de mon

mari tant aimé…
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Baisse la tête et lève la croupe !
Anastasie : la cravache ! Javotte :
relève la jupe de cette cruche.

Mère ! Vous ne
pouvez pas… vous

ne pouvez…

comment ?! Tu oses 
protester ! ah… je vais 
te dresser, tu vas voir !

AH !

je double ta puni-
tion ! On va voir qui
aura le dernier mot,

petite impertinente !

Mère, je vous en prie…

hi, hi, hi !

Baisse aussi sa
culotte ! Allez !

Commence, Anastasie !
Deux pour chacune.

Je vous en prie… 
je vous en prie…

Un !

Ah !
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Deux !
aaaah...

à ton
tour,

Javotte. 

Trois !

tu…
tu vois ce que

je vois ?jé…
Jérôme...

Et 
quatre !

aaahhh...

Très bien. Maintenant,
Cendrillon, demande 

pardon à tes soeurs pour
avoir gâché une partie de 

leur héritage.
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J…je… vous 
demande pardon. Ah ah ah ! 

c,a fait 
mal, hein ?!

Cendrillon, 
je crois que ce
soir tu devras
manger debout.

LÉON !
Me voici, madame. J’étais dans 
la pièce d’à côté et j’ai tout

entendu malgré moi. Si j’ai bien
compris quelqu’un a enfin rec,u

une juste correction.

Tout à
fait.

Léon, vous aurez Doré navant
la garde de Cendrillon. 
vous devrez m’en ré férer à

chaque fois que cette nigaude
créera de nouveaux désastres
ou s’acquittera mal des tâches

qu’on lui confiera.

…les
fesses
nues ?!

fouettée… ?!

Cendrillon… 
mon cadeau pour
ton anniversaire,

c’est la discipline.

il faudra alors la fouetter
sur son arrière-train comme
tout à l’heure. La peau nue
pour qu’elle retienne mieux 
la lec,on. En mon absence,
c’est vous qui serez en
charge de la punition. 

est-ce clair ?

Le même que celui qui l’a parcourue
lorsqu’à  dix-sept ans, elle laissa 
ce garçon d’écurie lui baisser sa
culotte pour la première fois. 
Elle se sentit alors revivre.

En prononçant ces mots, 
un long frisson courut 
de sa vieille poitrine

affaissée jusqu’au bas 
de son ventre fripé.
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Connaissez-vous 
l’histoire de 
Cendrillon?

Les contes de notre en-
fance cachent souvent une
toute autre réalité…
La marâtre de Cendrillon
était en vérité bien plus 
sadique, ses demi-sœurs,
bien plus abjectes, les do-
mestiques, incroyablement
vicieux, sa bonne fée pas
vraiment attentionnée et
le prince charmant, un 
libertin blasé. Quant à la
pauvre Cendrillon, son in-
nocence était trompeuse…

Du moins, c’est ce que pré-
tend, Trif, le scénariste et
dessinateur de cette œuvre
décalée.

Alors, oubliez la pantoufle
de verre et les petits oi-
seaux et préparez-vous à
découvrir la vraie, la folle
histoire de Cendrillon,
dans cette version que 
personne n'a jamais osé 
raconter!
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